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Rémy DURAND 
Un fruit qu’on regarde

sans tendre la main
e n c r e s  e t  a q ua r e l l e s  d e  J o s e t t e  D I G ONNET   

           Josette Digonnet 
Josette Digonnet est née dans le Var à Lorgues. 
Elle vit à Hyères depuis 2000. Elle a fait des études de
psychopédagogie, de psychologie clinique à l’Univer-
sité d’Aix-Marseille et aux Beaux-Arts de Toulon.
D’abord enseignante puis psychologue clinicienne  
et psychanalyste, elle peint et réalise des gravures 
depuis de nombreuses années.

              
 
                  Rémy Durand 
Poète, éditeur et traducteur, Rémy Durand est né à Cara-
cas, dans cette Amérique indo-afro-européenne qui devait 
le marquer profondément et où il a longtemps vécu et 
travaillé.
Il a parcouru le monde – Venezuela, Colombie, Inde, 
Équateur, Irlande, Mexique, Pérou, Sénégal... – pour 
promouvoir la langue et la culture françaises, la Franco-
phonie, les identités culturelles nationales et le dialogue 
des cultures.
Il vient de publier La Vertu des ombres (poèmes), 
L’Une & L’Autre édition, Paris 2015
Critique d’art et critique littéraire, nombre d’articles sous 
sa signature sont parus dans la presse latino-américaine
(Colombie, Équateur).
Hôte de Festivals de poésie en Amérique latine  
(Festival international de poésie de Barranquilla,
“Poemarío” (Colombie), Festival international de poésie 
de Guayaquil Ileana Espinel Cedeño (Équateur); en
octobre 2016, Rémy Durand est invité à “The America’s 
Poetry Festival of New-York.” 
Il a gardé de nombreux contacts avec la Colombie et 
l’Équateur où il se rend tous les ans et où il est invité
à des lectures et à des conférences. Ses éditions associa-
tives Villa-Cisneros ont signé un partenariat avec  
l’Alliance Française de Quito pour la publication bilingue 
de poètes équatoriens contemporains. Il a en projet 
l’organisation d’une résidence de poète français à Quito 
en 2017.
Il est l’initiateur et l’organisateur avec le poète équatorien 
Ramiro Oviedo de rencontres poétiques mensuelles : les 
Jueves poéticos (Équateur), devenues en Irlande les Poetry 
Thursdays et à Toulon les Jeudis poétiques, puis Les 
Mercredis du Carré – en association avec le poète Gilbert 
Renouf – dans le cadre de l’Association Gangotena qu’il a 
fondée en 2001.  
Collaborateur avec l’Association varoise “Lou Libre per
Tuteï” et la poète Colette Gibelin du Festival internatio-
nal de poésie “Le Mitan du Chemin” à Camps-la-Source, 
Var.

Printemps 2008
Écrire sur Venise.
Quelle consternante audace !
Peut-être dire Venise ?
Je suis venu seul. Libre. Discrètement. En silence. Ainsi Venise m’attend. 
Venise n’aime pas
l’indélicatesse et la convoitise. Venise est un voeu. Une promesse. 
Je tente l’élégance sur les
Campi. Je hasarde le vide. Venise me proposera le bonheur. La lenteur. ....

Venise, aquarelles de Josette DIGONNET



B U L L E T I N  D E  C O M M A N D E
Je souhaite recevoir “Un fruit qu’on regarde sans tendre la main” de Rémy Durand (Poésies) et Josette Digonnet (Peintures)
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“L’homme qui pleure” 

encres et aquarelles de Josette DIGONNET

L’homme qui pleure 

L’homme qui pleure se vêt de fl eurs noires de fi ligranes amers il n’a plus de nom

Je m’appelle personne dit-il il ne sait pas comment il s’appelle je ne sais pas comment je

m’appelle quelle importance il a oublié qui il est qui suis-je ? dit-il peut-être ce type

quitraverse la rue sans bras sans regard L’homme qui pleure ne peut plus respirer de l’air 

s’il vous

plaît de l’air ! dit-il ni marcher ni cheminer sur son chemin où reposent de la vaisselle 

sale des

équipages jetés et déchirés des chemises tachées de paroles vides un continent tout 

entier jeté

à terre fl oraison de soif espérances fanées....


